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opté pour la position qu'il jugeait
favorable à une majorité de femmes et partant,
à une majorité de la population suisse. Il
est vrai, nous avons donné la parole à
Mme Dreifuss, dont on connaît effectivement

les opinions et nous vous cacherons
pas qu'il s'agissait-là pour nous d'un
honneur, d'autant que c'est dans l'Emilie
qu'elle a initié sa campagne contre la
11ème révision de l'AVS. Et si nous
n'avons pas donné la parole à des
femmes favorables à la 11ème révision,
c'est que nous avons jugé que ce n'était
pas nécessaire. Comme notre but était de
promouvoir le rejet de cette révision (dans
l'intérêt d'une majorité de femmes
toujours), présenter les arguments
favorables, fussent-ils exprimés par des
femmes, aurait été inintéressant. Le journal

ne prétend pas être «neutre», ni féminin

d'ailleurs ; il est féministe et dans les
cercles féministes romands, il y avait un
net consensus autour du rejet de ce projet
de loi inique. Pour trouver des positions
en faveur de la tteme révision, il fallait
ouvrir la télévision ou lire les journaux.

Cela dit, nous ne sommes pas complètement

sectaires ; nous avons interrogé
par le passé des femmes de droite et
même, des hommes de droite, notamment

dans le numéro précédant celui-ci. Il
est vrai cependant que nous privilégions
les idées qui pour nous vont dans le sens
d'une société plus juste. Enfin, si vous
estimez que l'Emilie est malhonnête et
trompeuse envers son lectorat, nous
n'osons pas imaginer ce que vous pensez
des médias en général.

Nadine Sommer
Salut l'Emilie,
Juste pour rire, je me suis mise à regarder

un peu plus attentivement le dos de
l'Emilie de mai 2004 où est annoncée la

fête «immeubles en fête...», je la trouve
gaie, colorée et sympa. J'ai quand même
fait une petite statistique :

-Personnes portant un plateau de
nourriture : 4 femmes, 1 homme

-Personnes portant une ou des
bouteilles de vin : 0 femme, 2 hommes

-Personnes portant un verre de vin à la
main : 4 femmes, 12 hommes, 4 indéterminés

(marge d'erreur plus ou moins de 1

ou 2)

Voilà, c'est juste que souvent je me
rends compte que des images très
anodines, provenant sans doute de
personnes pavées des meilleures intentions
(ce qui est certainement le cas des
graphistes de cette affiche) véhiculent des
clichés inconscients qui ont la peau dure
et, pire, qui continuent à être «collants».

Plus sérieusement, dans le dossier

Politique, femmes, féminisme : une
combinaison complexe, l'article sur des
Femmes au Capitole : une question d'argent

en ce qui me concerne, je mettrais
sans problème un peu d'argent de poche
pour financer la campagne de
politiciennes. Les anglosaxon-ne-s, il faut leur
laisser cela, elles ont ce pragmatisme qui
nous manque de manière presque ontologique.

Créer un fonds ce n'est du tout une
mauvaise idée. Bonne suite et bon courage

Etats-uniens, Arabes
ou Occidentaux : même combat
Adélaïde Summers, Lyon
Par rapport aux images de tortures

commises par des soldats, notamment
une soldate, états-uniens et qui ont
récemment fait la une de tous les
journaux et choquent tout le monde, j'aimerais

réagir. Evidemment que tout le
monde est horrifié ; il y a de quoi l'être.
Personnellement, ce qui me choque le

plus, c'est l'hypocrisie des médias, des
politiques et l'immobilisme de tous ceux
qui ont le pouvoir de faire bouger les

choses, qu'ils soient Etats-uniens, Arabes
ou Occidentaux. Depuis quand on ne
torture pas les prisonniers politiques?
Depuis quand le viol n'est pas une stratégie

militaire Et tout ce beau monde qui
s'émeut en criant au scandale!

Comme arguments électoralistes pour
mettre Bush hors jeu lors des prochaines
élections, on ne pouvait espérer mieux.
Pour autant que le vent ne tourne pas
vingt fois d'ici-là. Mais ce qui est
profondément gênant, c'est que malgré les
hauts cris des éditorialistes et politiques
- essentiellement masculins soit dit en
passant - du monde entier, il n'y en a pas
un pour remettre en cause le fondement
de ces horreurs : le patriarcat. Messieurs,
ouvrez vos yeux, arrêtez de faire semblant
de ne pas voir : ce système, cette culture
qui vous garantit le haut de la hiérarchie
sexuelle, est mortifère. Et l'institution
militaire et les comportements barbares qui
lui sont intrinsèques en sont l'incarnation
et l'illustration la plus éloquente. Il ne
s'agit pas de condamner une poignée de
soldats, ni même une administration
gouvernementale (et ici, avant de jeter la

pierre. c'est tout le système qui met en
avant la domination masculine et les
valeurs viriles destructrices qu'il faut
combattre. Messieurs, vous êtes
complices.

PS J'ai abonné toutes les femmes de
ma famille à votre journal, e
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